
GÃ©orgie: Lancement de la campagne lÃ©gislative et lutte des
chefs

Description

Pour la premiÃ¨re fois, la fÃªte nationale gÃ©orgienne a Ã©tÃ© cÃ©lÃ©brÃ©e en grande 
pompe non pas dans la capitale, mais Ã  KoutaÃ¯ssi, promue deuxiÃ¨me ville du pays. Cette 
dÃ©monstration de la force militaire gÃ©orgienne a Ã©tÃ© lâ??occasion de lancer la 
campagne des lÃ©gislatives du mois dâ??octobre 2012.

Ainsi, le traditionnel dÃ©filÃ© militaire a-t-il eu lieu Ã  200Â km de
Tbilissi, pour poursuivre la politique, pourtant trÃ¨s timide, de
dÃ©centralisation. Ce choix de nommer KoutaÃ¯ssi seconde capitale
gÃ©orgienne a ainsi Ã©tÃ© motivÃ© par la volontÃ© du PrÃ©sident
MikhÃ©il Saakakchvili de prendre Ã  la lettre lâ??idÃ©e de sÃ©paration
des pouvoirs, au fondement du concept de dÃ©mocratie. Ã? Tbilissi
lâ??exÃ©cutif, Ã  KoutaÃ¯ssi le lÃ©gislatif. Ce dernier est alors au
centre dâ??une lutte entre deux adversaires acharnÃ©s: le parti du
PrÃ©sident contre le Â«Â RÃªve gÃ©orgienÂ Â» de Bidzina Ivanichvili.

DÃ©localisation de la fÃªte nationale

Ce 26 mai 2012, lâ??armÃ©e a paradÃ© dans la belle ville endormie de KoutaÃ¯ssi, sinistrÃ©e par un
fort taux de chÃ´mage et dont la vie autant Ã©conomique que culturelle est vampirisÃ©e par Tbilissi.
Les soldats et les blindÃ©s ont Ã©tÃ© accueillis par une foule nombreuse qui pouvait admirer, par-
delÃ  les vÃ©hicules militaires, le bÃ¢timent du futur parlement qui accueillera les dÃ©putÃ©s dÃ¨s la
rentrÃ©e, en octobre.

La silhouette du bÃ¢timent est en lui-mÃªme tout un symbole. Demi-sphÃ¨re de verre, le Parlement
s’impose au beau milieu dâ??un parc encore occupÃ© par des grues affairÃ©es. Le verre, matÃ©riau
dominant, incarne la marque de fabrique de Â«Â lâ??Ã¨re SaakachviliÂ Â». Sa luminositÃ© et ses
courbes sont des effets privilÃ©giÃ©s par celui qui a fait de la transparence et de la modernitÃ© son
leitmotiv politique.

Le matin mÃªme du 26 mai, avant le lancement du dÃ©filÃ©, le PrÃ©sident M.Â Saakachvili faisait
une allocution dans la salle principale du Parlement. Ã? son habitude, le chef de lâ??Ã?tat a
Ã©maillÃ© son discours dâ??exemples Ã©difiants inspirÃ©s de Â«sesÂ» royaux prÃ©dÃ©cesseurs
historiques, inscrivant son action dans le long continuum des hÃ©ros nationaux ayant Å?uvrÃ© pour le
salut du pays. Un pays en chantier Ã  lâ??image du Parlement, a-t-il dit, mais dont le choix de direction
politique et Ã©conomique nâ??est plus Ã  mettre en doute. M.Â Saakachvili sâ??est alors mis en
scÃ¨ne non plus dans son rÃ´le de prÃ©sident, mais plus prÃ©cisÃ©ment dans celui de promoteur de
son parti, le Mouvement national uni, et de son Ã©quipe omniprÃ©sente aux postes-clÃ© politiques de
ce pays. Lâ??enjeu nâ??est pas tant de se fÃ©liciter des avancÃ©es rÃ©elles acquises depuis la
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Â«rÃ©volution des rosesÂ» et sa rÃ©Ã©lection en 2007. M.Â Saakachvili a surtout dÃ©clarÃ©
ouverte la campagne Ã©lectorale pour les lÃ©gislatives dâ??octobre. Celles-ci, a-t-il affirmÃ©, seront
lâ??occasion non seulement de dÃ©localiser un pouvoir trop longtemps centralisÃ©, mais aussi de
prouver que la GÃ©orgie peut atteindre un haut niveau de dÃ©mocratie en organisant des Ã©lections
Â«Â plus transparentes, plus libres et plus exemplairesÂ Â» quâ??auparavant.

Lancement de la campagne lÃ©gislative

Le thÃ¨me de la dÃ©mocratie, plus populaire car rendue plus proche des GÃ©orgiens, est un rÃ©cent
enjeu de communication de lâ??actuel gouvernement. Certes, les dÃ©localisations des instances
supÃ©rieures vont dans ce sens (comme pour la dÃ©localisation de la Haute cour de justice Ã 
Batoumi), mais beaucoup craignent un fiasco ou dÃ©noncent les effets dâ??annonce depuis des
annÃ©es. En effet, Ã  part le maire de Tbilissi, Ã©lu au suffrage direct depuis seulement deux ans,
aucun autre corps politique intermÃ©diaire nâ??a (encore) reÃ§u lâ??onction populaire, que cela soit
au niveau rÃ©gional aussi bien que local. Plus rÃ©cemment, lâ??un des chantiers lancÃ©s par le
gouvernement est celui dâ??e-gouvernement, ou administration Ã©lectronique: la communication des
services publics, en premier lieu judiciaires, sera simplifiÃ©e Ã  lâ??aide des technologies de
lâ??information et de la communication (TIC) pour faciliter et accÃ©lÃ©rer les dÃ©marches et les
relations administrÃ©s-administration.

George Gogua, FÃªte nationale gÃ©orgienne, 26 mai 2012, KoutaÃ¯ssi.

Selon le prÃ©sident dÃ©sormais porte-parole, le renforcement dâ??une GÃ©orgie davantage
dÃ©mocratique, encore plus stable et fermement engagÃ©e sur la voie de la prospÃ©ritÃ©
Ã©conomique, ne serait possible qu’Ã  condition de conserver aux postes ministÃ©riels les personnes
qui ont fait leurs preuves actuellement aux commandes du pays. Le PrÃ©sident a une fois de plus
assurÃ© que seule son Ã©curie sera Ã  mÃªme de poursuivre la politique dâ??extirpation de la
GÃ©orgie du Â«monde ancienÂ», peuplÃ© de vieux dÃ©mons et toujours menacÃ©e dâ??ennemis
divers extÃ©rieurs comme de traÃ®tres de lâ??intÃ©rieur. La Russie est directement visÃ©e, comme
dans pratiquement tous ses discours, et son adversaire Bidzina Ivanichvili est lui aussi critiquÃ© et
moquÃ© pour ses supposÃ©es connexions avec le Kremlin et ses plans jugÃ©s dangereux pour
lâ??avenir de la GÃ©orgie[1]. Le PrÃ©sident lâ??assureÂ : confier les clÃ©s du Parlement, voire du
pays, Ã  cet Â«Â homme du passÃ© manipulÃ© par lâ??extÃ©rieurÂ Â» reviendrait Ã  faire perdre les
acquis dâ??une GÃ©orgie dÃ©jÃ  prise pour modÃ¨le par bien des pays[2]. Si ces dÃ©clarations de
guerre rhÃ©toriques se concentrent sur cette seule personnalitÃ©, câ??est que le milliardaire est le
principal, sinon lâ??unique adversaire politique sÃ©rieux au parti prÃ©sidentiel dans la course aux
lÃ©gislatives. Comme souvent, entourÃ© de symboles politiques forts dans des lieux flambants neufs,
le PrÃ©sident a de nouveau fait preuve de son talent dâ??orateur infatigable ressassant des thÃ¨mes
quasi quotidiennement martelÃ©s dans les mÃ©dias: toute alternative Ã  sa vision et Ã  sa mÃ©thode
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de gouvernement serait aventureuse et prÃ©judiciable pour lâ??avenir de la petite et fragile
rÃ©publique.

Pendant ce temps,Â Ã  Tbilissi

Dans le mÃªme temps, un autre Ã©vÃ©nement se dÃ©roulait Ã  Tbilissi. Lâ??avenue principale
accueillait des tentes et des stands prÃ©sentant au public les produits nationauxÂ : le festival
Â«Â produit en GÃ©orgieÂ Â» venait remplacer la parade militaire dÃ©localisÃ©e, tout en exacerbant
le sens du sentiment national. Outre les divers produits agroalimentaires, culturels et matÃ©riels
proposÃ©s par des entreprises gÃ©orgiennes, la place de la RÃ©volution des roses, au bout de
lâ??avenue RoustavÃ©li, accueillait le Â«Â clou du spectacleÂ Â». DisposÃ©s sur un large tapis
rouge, des vÃ©hicules blindÃ©s, des lance-missiles, un avion militaire et un drone Ã©taient
rÃ©vÃ©lÃ©s au public, qui pouvait les toucher et poser des questions aux experts militaires prÃ©sents
[3].

De plus, deux autres petits contre-Ã©vÃ©nements se dÃ©roulaient plus modestement ailleurs dans la
capitale. Lâ??opposant B.Â Ivanichvili Ã©tait allÃ© se recueillir dans la cathÃ©drale de la TrinitÃ© (
Sameba), en mÃ©moire des trois personnes qui avaient trouvÃ© la mort lors de la fÃªte nationale de
2011[4]. Ce faisant, il mettait en scÃ¨ne non seulement son profond respect pour lâ??Ã?glise
gÃ©orgienne mais aussi sa volontÃ© de se dÃ©marquer de festivitÃ©s sans mÃ©moire â??critique
directe pour le gouvernement qui a rÃ©primÃ© violemment les manifestants de lâ??opposition venus
empÃªcher le dÃ©filÃ© militaire.

Par ailleurs, au bout de lâ??avenue RoustavÃ©li, non loin des blindÃ©s, un groupe de jeunes
sâ??Ã©tait rassemblÃ© sous la banderole Â«Â faites de la musique, pas des bombesÂ Â» suite Ã  un
appel lancÃ© sur les rÃ©seaux sociaux quelques jours auparavant. On retrouve parmi eux ces
militants trÃ¨s actifs sur la toile et dans les manifestations contestataires de la capitale, dÃ©jÃ 
engagÃ©s dans diverses associations, ONG et politiquement situÃ©s dans lâ??opposition partisane
ou spontanÃ©e. Acteurs visibles de la sociÃ©tÃ© civile, ces Ã©tudiants et jeunes adultes se
mobilisent rapidement et utilisent les codes issus des mouvements sociaux occidentaux des annÃ©es
1960-70 comme symboles reconnaissables et fÃ©dÃ©rateurs autour de leurs idÃ©aux[5].

RÃ©plique au PrÃ©sidentÂ : le RÃªve gÃ©orgien est aussi Ã  la fÃªte

Le lendemain, 27 mai, lâ??avenue Roustaveli, cette fois dÃ©barrassÃ©e des stands et des badauds,
sâ??est de nouveau retrouvÃ©e sous les lentilles des mÃ©dias, accourus nombreux couvrir
Â«lâ??Ã©vÃ©nementÂ» tant attendu. Ce dimanche, plusieurs milliers de GÃ©orgiens, armÃ©s de
drapeau, de tee-shirts et de pancartes arborant le logo du parti de Bidzina Ivanichvili, le Â«Â RÃªve
gÃ©orgienÂ Â», affluaient pacifiquement vers la place de la LibertÃ©, au bas de la RoustavÃ©li, pour
Ã©couter leur hÃ©raut. PrÃ©vu depuis longtemps, cette rÃ©union populaire avait pour objectif de
montrer aux autoritÃ©s lâ??impact du dernier parti politique en date sur une population supposÃ©e
apathique, indiffÃ©rente aux histoires de luttes de pouvoir ou apolitique. En rassemblant le maximum
de partisans, en affrÃ©tant des bus entiers venus de province, B.Â Ivanichvili nâ??a fait que reprendre
une tradition bien connue et abondamment utilisÃ©e par les politiques. Au final, le centre ville sâ??est
noirci dâ??une foule immense et parfaitement encadrÃ©e, dÃ©montrant un sens de lâ??organisation
bien rÃ´dÃ©. Seul le parti du milliardaire pouvait sâ??offrir une telle dÃ©monstration de force pacifique
et mÃ©diatiquement maÃ®trisÃ©e, loin des manifestations souvent lacunaires et dÃ©bordÃ©es par
des violences dâ??abord verbales puis physiques, Ã  lâ??instar des heurts de lâ??annÃ©e
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prÃ©cÃ©dente.

De son estrade, le leader a rÃ©pondu au discours prÃ©sidentiel de la veille. Il a de faÃ§on attendue
affirmÃ© que les personnes actuellement au pouvoir constituaient une menace pour lâ??Ã?tat
gÃ©orgien et que tout citoyen gÃ©orgien avait pour obligation morale de lutter pour renverser
dÃ©mocratiquement le pouvoir en place. B.Â Ivanichvili a poursuivi en lanÃ§ant Ã  son tour sa
campagne pour les Ã©lections dâ??octobre, soulignant lâ??importance de ces lÃ©gislatives Â«Â 
qui sont une question de vie ou de mort pour le paysÂ Â». Enfin, il a tentÃ© de rÃ©pliquer aux
critiques qui mÃ©disent sur son manque dâ??expÃ©rience, de professionnalisme et sur son absence
de plan politique, en assurant ses partisans et ses adversaires que Â«pour le moment, tout se 
dÃ©roule suivant le plan [quâ??il sâ??est] fixÃ© il y a sept moisÂ». Il a ainsi listÃ© ses prioritÃ©s une
fois parvenu au pouvoir â??ce qui, Ã  lâ??en croire, est du domaine de la prophÃ©tie et non une
simple hypothÃ¨seâ??Â : lutte contre le chÃ´mage, couverture mÃ©dicale Ã©largie Ã  toute la
population, davantage dâ??Ã©coles dans toute la GÃ©orgie, Ã©ducation de qualitÃ©, augmentation
des pensions de retraitesâ?¦ Promesses Ã©lectorales de poids, il sâ??est engagÃ© sur la
rÃ©unification de la GÃ©orgie ainsi que son intÃ©gration dans lâ??OTAN et la pacification de ses
relations avec la Russie.

Son discours une fois terminÃ©, lâ??homme a cÃ©dÃ© sa place Ã  son jeune fils Bera, star populaire
qui a chantÃ© Ã  la gloire du RÃªve gÃ©orgien, seule alternative pour une GÃ©orgie jeune et
dynamiqueâ?¦

DÃ©chu de sa nationalitÃ© gÃ©orgienne, B.Â Ivanichvili, dÃ©sormais citoyen franÃ§ais, a un temps
Ã©tÃ© interdit de participer aux Ã©chÃ©ances Ã©lectorales prochaines. Or, gÃ©nÃ©rositÃ©
suprÃªme, le Parlement gÃ©orgien a amendÃ© la Constitution pour offrir Ã  tout citoyen de lâ??Union
europÃ©enne rÃ©sidant depuis 5 ans en GÃ©orgie le droit de voter et dâ??Ãªtre Ã©lu aux
lÃ©gislatives. EntrÃ©e en vigueur le 29 mai de maniÃ¨re rocambolesque (les dÃ©putÃ©s avaient dans
un premier temps lÃ©gifÃ©rÃ© sur une pÃ©riode de 10 ans minimum, excluant B.Â Ivanichvili), cette
loi sur mesure a Ã©tÃ© prÃ©sentÃ©e comme une preuve dâ??acceptation du jeu politique
dÃ©mocratique par un pouvoir accusÃ© de monopoliser toute lâ??arÃ¨ne politique.

Ce geste maladroit, car plus proche du bricolage de derniÃ¨re minute que de la volontÃ© politique
dâ??Ã©quilibrer les rapports de force, a Ã©tÃ© prestement rejetÃ© par le principal intÃ©ressÃ©.
B.Â Ivanichvili a refusÃ© de reconnaÃ®tre ce quâ??il appelle une Â«Â dÃ©cision absurdeÂ Â». Ce
refus relÃ¨ve aussi de la stratÃ©gie du bras de fer avec M.Â SaakachviliÂ : le milliardaire attend la
rÃ©ponse ferme et dÃ©finitive Ã  sa demande officielle de naturalisation, qui ne peut Ãªtre accordÃ©e
que par le PrÃ©sident. Le 7 juin, I.Â Bidzinachvili a en outre prÃ©vu de rÃ©itÃ©rer son tour de force et
appelle Ã  un nouveau rassemblemement Ã  KoutaÃ¯ssi. La campagne Ã©lectorale commence,
promettant un Ã©tÃ© agitÃ© et une rentrÃ©e tendue.

NotesÂ :
[1] P.Â Legay, Â«Â B.Â Ivanichvili, irruption dâ??un oligarque sur la scÃ¨ne politique gÃ©orgienneÂ Â»
, Regard sur l’Est, 15 octobre 2011.
[2] L.-A.Â Le Moulec, Â«Â Tunisie, Ã?gypte, Kirghizistan: Le modÃ¨le gÃ©orgien que l’on 
s’arracheÂ Â», Slate.fr, 27 mai 2012.

[3] S.Â Tournon, Â«Â Le secteur militaire, promesse de paix, dâ??indÃ©pendance et dâ??avenir 
radieuxÂ Â», Regard sur lâ??Est, 1er
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mai 2012.
[4] S.Â Tournon, Â«Â Le printemps avortÃ© de N.Â BourdjanadzeÂ Â», Regard sur l’Est, 1er juin 2011.
[5] Nous les avons rencontrÃ©s lors dâ??autres manifestations, voir les articles publiÃ©s dansÂ 
Regard sur l’EstÂ : Â«Â Silence, les Ã©tudiants manifestentÂ !Â Â», 1er mai 2011Â ; Â«Â TbilissiÂ : 
Un cÅ?ur de ville pour espace publicÂ Â», 1er fÃ©vrier 2012; Â«Lâ??inquiÃ©tante loi Â«Â qui nous 
concerneÂ Â» Â», 15 mars 2012.

VignetteÂ : George Gogua, FÃªte nationale gÃ©orgienne, 26 mai 2012, KoutaÃ¯ssi.
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